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L'UPN développe un partenariat régulier avec des centres sociaux et socio-culturels de 
l'Agglomération niortaise, CSC de Part et d'Autre au Clou Bouchet, CSC des Chemins Blancs à St-
Florent, CSC du Parc à la Tour Chabot, CSC Grand Nord, place de Strasbourg, mais aussi le CSC du 
Pays Mauzéen, le CSC de Coulon, la MPT d'Aiffres. Tous ces établissements adhèrent à la Fédération 
des CSC des Deux-Sèvres, l'occasion pour nous de nous pencher sur la biographie de Marie-Jeanne 
Bassot. 
Née le 12 Février 1878 à Paris, elle est issue d'une famille de la bourgeoisie, son père est 
polytechnicien, général et à partir de 1900, Directeur du Service Géographique des Armées. Si son 
père est agnostique, sa mère est une catholique pratiquante, peut-être à l'origine de sa vocation 
religieuse, cependant ses parents s'y opposent fermement, de même son attrait vers les Maisons 
Sociales, déplait à ses parents qui vont s'y opposer violemment.  En effet Marie-jeanne Bassot, 
manifeste un grand intérêt pour les maisons de Madame Le Fer de La Motte, sa grande inspiratrice. 
Ces institutions se sont développées sur le modèle des Settlemens à l'anglaise. 
Les premiers centres sociaux sont nés à la fin du XIXème dans la banlieue de Londres où des pasteurs 
s'établirent au milieu des catégories les plus pauvres du prolétariat industriel, ils appelèrent 
Settlements leurs établissements, termes consacrés sur le plan international. Très vite des initiatives 
identiques se multiplièrent aux USA et en Europe. 
 
Devant la détermination de leur fille, les Bassot la feront enlever et interner en Suisse. Après une 
évasion elle attente un procès à ses parents et le gagne. Malgré toute la campagne menée par ses 
parents contre les maisons sociales l'emporte, en effet ces institutions s'inspirent d'une conception qui 
choque le catholique traditionnel en particulier leur aspect laïque et leur volonté d'ouverture. 
Les maisons sociales sont condamnées. 
En Octobre 1909, il faut réorganiser les maisons sociales de Paris, Marie-Jeanne Bassot qui a retrouvé 
toute son autonomie, prend l'initiative avec son amie M. Girault de mettre en place une nouvelle 
maison en banlieue, à Levallois-Perret. Très vite cette Résidence Sociale s'imposera comme la 
référence du genre, sans doute du fait de la personnalité de sa directrice. 
Pour développer ce centre d'accueil, elle sera aidée par l'association américaine « Américan Women 
Hospital » et saura développer un mécénat industriel en organisant des recherches de fonds auprès 
des entreprises. 
Ce centre d'accueil multiplie les équipements, préfigurant ainsi ce que l'on appellera plus tard un 
« équipement socio-culturel ». Elle crée la salle polyvalente salle de réception le jour, lieu de garderie 
d'enfants l'après-midi qui accueille le soir les cercles d'études d'adultes. Cercle animé par M.J.Bassot 
autour d'un thème donné par la revue Éducation de la Confédération Générale des Familles et de 
l'École des Parents. Elle fonde avec M.Girault un dispensaire, un gymnase pour accueillir sports , 
conférences spectacles. , des terrains de jeux, une bibliothèque ,une école ménagère sans compter une 
école d'action sociale. 
Suite à un voyage en 1919 aux USA pour tenir des conférences et visiter des Settlements, elle conçoit 
la nécessité de développer en France la formule du centre social . Militante infatigable, elle fonde en 
1921 avec Anne de Gourlet la Fédération des Centres Sociaux. Son aura lui permettra d'accueillir en 
France le Congrès international des Settlements en 1926. Par la suite elle défendra dans les congrès 
de services sociaux une vision préventive et éducative du travail social, en rêvant de le doter d'une 
profession de cadres. 
Cette grande dame décède à Levallois-Perret en 1935. 
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